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Mariage. — Detailleur Jules, teinturier, et Lau
rent Lyda, sans profession, a Wasquehal 

Déce*. — De'aer* Georges, 3 mois, nie Jean-
Bart. 

LAtftfOY 

" ê uUQQQgÊ UCS p r O C è S ' \ 6 r b â U X ] seurs, qui uauraient pas^reçu de ratre-part 
^ ^ ^ ^ ^ * uoivtjai considérer le présent avis connue tn 

tenant lieu 
Malgré son âge relativement jeune, la ci

toyenne Morel 'tait une vieille militante de ta 
Libre-pensée et du Parti Socialiste. EUe ne 
perdait pas une occasion de faire de la pro
pagande pour les idées qu'elle détendait su-

— i , C i t a „ , , ( r» 

On se rappelle la sainte indignation avec 
laquelle M. Noyelle répondait dans la 
« Croix » — le seul journal qui consente a lui 
servir de dépotoir — à l'accusation d'avoir 
Unique les procès-verbaux. 

Pour se laver, le rédacteur de la grande 
feuille catholique allait jusquA insinuer que 
M. Motte, son patron, mentait ou ne savait 
pas ce qu'il disait. 

Nous allons prendre dans le procès-verbal, 
signé Noyelle, secrétaire de la séance du 
sV novembre, deux passages qui prouvent 
*vec quel aplomb M. Noyelle altère la vérité, 
avec quelle désinvolture M. Noyelle truque 
«as procès-verbaux, et nous dédierons», cette 
condamnation de M. Noyelle par le secrétaire 
tle séance Noyelle, o M. Noyelle, rédacteur à 
! • « Croix ». 

Page 824, nous lisons : 
M. A. COUPEZ : Vous n a v a su y répon

dre qu'en nous insultant de fainéants. Vous 
*vez manqué de dignité. 

M. L£ MAIRE : Pardon, je n'ai jamais dit 
cela. J'ai dit « faiseurs de néant ». 

M. A. COUPEZ : Consultez le procès-ver
bal, page 745. 

M. LE MAIRE : Je vous avouerai traue'ue-
ment que je ne l'ai même pas regardé. 

M. A. COUPEZ, lisant : « M. LE MAIRE : 
Vous n'êtes que des faiseurs de néant, pour 
s e pas dire des îainéants ». 

M. A. COUPEZ : Eh bien, je prottsle éner-
Uid-uement contre ces insûTTSs. 

M .LE MAIRE : J'ai dit seulement : u Vous 
n'êtes que des faiseurs de néant » et je le 
répète I 

Voilà pour le truquage, dt?noncé par M. 
Motte lui-même. Passoiii a l'ettronté men-
•onge. 

A la page 832, on trouve : 
M J. NOYELLE : Vous êtes dans l'impos-

•tbUite de citer un passane tronqué, cites 
jtonc un seul endroit contesté. 

M. J.-B. LEBAS : 11 est des gens à qui on 
se parie pas. 

M. J. NOYELLE : Je ne tiens nullement » 
fous parler non plus mais je vous mets au 
âéfi, vous Monsieur Lebas. vous. Monsieur 
Watremei et tous autres, de trouver un pas-
saqe tronqué. 

M H. WATREME7. : Pourquoi aves-veroa 
ajouté le mot fainéant, alors ? 

M. I. NOYELLE : Je n'ai rien ajouté ot je 
vais répondre a la bande. 

M. Noyelle cherche mais en vain, à nier. 
Tout l'accuse et tous. Son maire même lui 
infligp un démenti cinglant. 

— Je n'ai jamais dit cela, déclniv-t-il. 
Cest dans le procès-verbal signé Noyelle, 

t e s t ce proeês-vmrbal qui crie avec nous, 
avec tout le monde : M. Noyelle truque les 
nrocès-verioauri I 

près ue bun «travu. —. 
comme exemple a bien des mères de famille 
oui oaralysent l'action d'émancipation eu re-

ACCIDENT DU TRAVAIL. — A l'usine Ferdi
nand Leborgne, un ouvrier tisserand. J.-B. Dusou-
lié, ftgé de 47 ans, domicilié a Toufriers, au ha
meau du Voisinage, a reçu un coup de navette 
qui lui a fait une blessure profonde a la main 
gauche. 

Le docteur Gaudmond.qui lui a donné des soins, 
lui a ordonné 15 a 20 jours de repos, sauf compli
cations. 

SAILLY-LEZ-LANNOY 

guettes, deux reconnaissances du mont-de-1 
piété — ci «0 francs -r, des livrets de tim- | 
bres-rabais et un portemonnaie. 

— Un autre voleur. Maillard Louis, 44 ans, I 
mineur à Provins, est également traduit de
vant les iuges correctionnels pour vol de 
30 francs, deux rasoirs et un portemonnaie 
commis le 4 décembre au préjudice de M. 
Gambier, son logeur, a Provins. 

VOL A LEftBROUFFE A ROUBAIX. — 
Enfin, un dernier client de M. Houetx, Qué-
vauwillers, répondra d'un vol à l'esbrouffe 
commû le 7 décembre près de la poste, à 
Roubaix. 

Après l'avoir bousculée, il enleva à une 
dame Grimonprez son réticule contenant 

' deux billets de 100 francs. 
LA BANDE DES CAMBRIOLEURS. — M. 

i Gobert. juge au tribunal, 3e chambre, et t&i-
i sant l'intérim du cabinet de M. Delalé a 
' commencé a interroger les inculpés Boulnt , 

près de son époux. Elle^eut pu être donnée 
comme " * *•—- •**> famiiu 
qui paralysent — „ p , 
tenant leur mari, au lieu de le seconder, de le 
soutenir ,de le pousser même parfois comme 
le faisait celle que notre camarade Morel 
vient d'avoir la douleur de perdre. 

Qu'il nous permette de lui exprimer la part 
que nous prenons a son deuil. 

LES CONFERENCES 
DU <t NORD-TOURISTE » 

Mercredi 30 décembre 1J08, a 8 heures et 
demie du soir cohérence avec projections 
sur 1 Allier, Vichy et Clermont-Ferrand, par 
M. Honoré, avocat, a l'amphithéâtre de i'é-
eok; nationale des Arts Industriels. 

AVIS AUX CONTRIBUABLES 
Les rôles relalifs à la contribution des ra-

lentes. 3e trimestre, ainsi que ceux des poids 
et mesures, des droits de visite, de la taxe 
des biens de mainmorte et de la taxe militai
re, sont entre les mains de Messieurs les 
percepteurs et mis en recouvrement a nartu' 
de ce iour. 

CONSEIL MUNICIPAL. — Le Conseil munici
pal se réuniia aujourd'hui dimanche, à 9 heures 
et demie, salle de la Mairie. 

Ordre du jour: Chemins vicinaux. — Affai
res diverses. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

LYS-LEZ-LANNOY B^'aurep'aire, ' HaustradCëtc.7 d'e ïaflàire" dé 
(. — Vendredi le bal ; combriolage en plein jour de la rue NdVo-

nale. 

Le nom du second, Haustrad Gaston, 19 
ans, diffère de celui inscrit à Vaienciennes, 
mais cela ne prouve pas quil ne s'agisse pas 
de la mémo personne. 

Le parquet, avisé des résultats de l'en
quête, a avisé celui de Lille, pour vérifier 
au plus t<M cette identité. 

Les Val/uiciennois peuvent respirer. 

ABHONDhàsEMEM ot. V AUuM-l tN,xfaS 

BR1LLON 

es crimine*s 

de légères blessures. Dans la bagarre une I 
et un carreau ont été brisés. On erok 003. 
îts troti intsMÉss, 

llUtiLl\AL2L 
tribunal Correctionnel de Lillt 

Les vacances du Nouvel An causent une 
tame perturbation dans le uwuue judiciaire 
nc^re ville. Non auns peine les auaieucts ci vues ! 
et correcUonneiies peuvent avoir lieu, niais en-

^ i le tribunal ne siège-t-il quuvec le coucoum I 

Nous avons annoncé hier l'arrestation dô I "' A^ïa^Saenos d hier, nous avons assisté a UO | 
• J - " " m - ''"assé-croisè eutre ces messieurs ue |%| 

JLt*Co , ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ _ 
Les aveux des coupables 

LE BAL DES AMICALE», 
des Amicales a obtenu un vif succès. 

Nous adressons tous nos compliments au co
mité d'organisation de cette belle fête de famille, 
bien faite pour resserrer ies liens cordiaux qui 
i nlim nt tous les amis et défenseurs des écoles 
laïques. 

REM 
ETAT-CIVIL D'HEM. — p.ifctfeafions de ma-

riaoe. — Edouard Hillevvoatfs. rnaréchal-Ierrànt 
a Roubaix, et Julienne Leconte, journalière, à 
Hem. 

BANQUET. — Cest aujourd'hui que doit avoir 
lieu le banque» de l'amicale « La Fraternelle -, 
sous la présidence de M. Uelecroix, député. 

CONCERT PUBLIC 
Le maire de la Ville de Roubaix, a l'hon

neur d'informer ses concitoyens que le con
cert public d'hiver du '2S décembre qui devait 
être donné par la Concilia Roubaisienne. au 
théâtre du Fontenoy, aura lieu à l'Hippodro-

e Théâtre le même jour, a 8 heures du 

GAZETTE T l i l I O l S E 
S'adresser proV oireru/sr.t ches ta citoyen 

DUMORT1ER. 12. rue Desurmont. 

Les Grèves 

R. lo 

Parti Focial'ste 
REUNION CENERALE 

DE LA SECTION ROUBAISIENNE 
La réiinion jrénérale de Si section aura lie» 

}« mardi 20 décembre à hui.t heures du soir, à 
la Coopérative « La Paix t.. 

Ordre du jour très important. 

UNE VIEILLE FEMME BRULEE VIVE. 
— Voir aux Informations Régionales. 

me 
60ir. ^ ^ ^ ^ 

• 
SOCIALISTES KOUUAl-.cNS t — Votre 

devoit est de sous inscrire à la Coopérative 
c La Pals s et de vous approvisionner » tou
tes les branches de «on commerce, car en mê
me temps qu elle vous donne des marchandi
ses de première qualité, etls est ta «au* S a 
Roubaix qui vient an aide a ses • • ' " * ' « en 
grave, laisse une quo:e oirt s la nroo««»nd« 

| socialiste et soutient, moralsmem M pesa 

> nlalremant votre Parti, dans toutes les etr-

sonstaneea 

INFORMATIONS ET COMMUNICATIONS 
I DOTATION DE LA fEVNSSKE DE FRANCE. 

— I*.- Comité rappelle que l'ssserobkv gér.erul •• 
iiiim lieu aujourd'hui din»ncttc ÎT droeothra et 
commencera u d:.r l'etirrj prrCMC.t «lu awtin, 
salie du tièye social, Cclc Fiançais, 34, Grande-
Bue. 

A partir de neuf heures et dératé, remise o<â 
cartes «i'idenlitè et vérilicalion des pouvoirs. 

TIR AMCAL, — La commission du Tir amical 
«le l'école de la rue Ternaux in'orme ses soci'-
taires que le stand sera terme aujourd'hui di
manche 27 décembre et dimanche prxbain, 3 

CHEZ OILLIES 
Nou« avons dit qu'une vingtaine d'ouvriè-

les avaient eu le triste courage d'abandonner 
leurs camarades de grève et de renrter sans 
avoir obtenu satisfaction. Le patron escomp
tant sans doute d'autres faiblesses refuse de 
rien entendre et bien que l'opinion publique 
se prononce nettement contre lui ,il s'obstine. 

Hier les deux cent cinquante ouvrières en 
grève ont manifesté, très pacifiquemem du 
reste, sur le boulevard Gambetta et devant 
l'établissement conspuant le patron et les ou
vrières qui les ont lâchées. 

DANS LA TEINTURE 
Chez Félix Desurmont, 41, rue d'Austerliti, 

Georges Lévêque, 35 ans, teinturier, demeu
rant même rue ,a glissé en alambiquant du 
campêche et a plongé dans le bac. 

Le docteur a constaté des brûlures du pre
mier degré de la main gauche. 

DOICTS MUTILES 
Chez Charles Six, imprimeur, Henri De

surmont. âgé de treize ans, margeur péda-
liste. demeurant 13, rue Hante, a eu le médius 
et l'annulaire gauches comprimés entre la ta
ble et la platine d'une pédale. 

On a relevé des plaies par écrasement de 
ia dernière phalange de ces doigts et prescrit 
au blessé un mois de congé. 

Théâtres, Fôtes^ et Concerts 
THEATRE DE LA PAIX _ 

„>. ,1 ^imnnche Ï7 décembre. — 1—« 
r ^ r S S r t M S ^ S draine. 

IVRE, IL MENDIAIT 
On a arrêté, boulevard de Paris et écroué 

»u violon du deuxième arrondissement, Léo-
pold Delbroucq, âgé de 51 aus, sellier, sans r L A_„,^ 
domicile qui, étant en état d'ivresse, tirait spectacle en lu tableaux 
le pied de biche et demandait l'aumùue. ' • 

TOMBE DE TRAMWAY 
Sier, dans la soirée, on •* amené i lHôpi-

tal de la Fraternité un jeune homme de dix-
huit ans. nommé Dccvurceilc et habitant rue 

1^.11^4 J L . J E 

Puur un choix d'oranges 
A la gare Saint-Sauveur deux marchanda se 

bousculent. — L'un, d'eux tombe et se 
fracture la cheville 

Le magistral a de la besogne sur la plan
che. 

LE VITRIOLEUR DE.ROURATX. - Test 
M. Boulesteix qui est chargé <• instruire cen
tre Eckout, l'individu -qui, lans un CHfé-con. 
cert de la place de la Gare, a Ru^haix, ' i-
tiiola quatre personnes, dont d«ux femmes. 

11 a, du reste, reconnu les faits, décMrent 
toutefois n'avoir voulu atteindre que son an
cienne maîtresse et le nouvel am»rit do cel
le-ci. 

UN PERE INDIGNE A SAINT - \Ni RE. — 
M. Boulesteix Q également en :'ioiri l'affaire 
du nommé Causse, dont nous avons raconté 
les répugnants exploits. 

Depuis la mort de sa temme, l'individu 
avait contraint ses deux tilles, âgées de 16 
et 13 ans, d'avoir avec lui des rapports 
sexuels. 

La plus jeune sérail sérieusement malade 
A la suit** de ces actes monstrueux. 

Causse, qu* ignorait le résultat des pre
mières constatations médicales, niait tous 
les faits. 11 est formellement accusé par ses 
filles, qui précisent des détails répugnants. 

Toutefois, devant ses dénégations, les fil
lettes feront l'obiet d'un nouvel examen par 
M. le docteur Dutilleul. 

CAMION EN PANNE 
Un camion chiirgé de sacs de charbon ap

partenant A M. J.-B. Dujardin, hnliitunt rue 
Saint-Gabriel, passait samedi vers 6 heures 
du soir, rue Guillaume-Werniers. A un cer
tain moment l'esieu d'arrière du véhicule se 
rompit, et occasionna le renversement de 
plusieurs sacs de charbons. 

On n'a heureusement aucun accident do 
personne a déplorer. 

TRISTE FIN 
Samedi vers trois eures de l'après-miJ!, 

un camion attelé de deux chevaux, apparte
nant à une coopérative de Croix, arrivait au 
faubourg d s Postes, ns le conducteur avait 
plusieurs clients à servir. 

Soudain, l'un des chevaux terrassé par im 
coup de sang s'affaissa lourdement sur la 
chaussée. 

Malgré ses efforts, la pauvre béte, qui 
avait le train de derrière paralysé ne put se 
relever. 

Un équarisseur a été prévenu, afin de faine 
conduire le cheval ù l'abattoir pour y être 
abattu. 

i i 
ARRONDISSKV s 1 US LILLE 

COMTNES 

Marie Mai un, temme Henneuse, et <le Jo
seph ura v eiiiie, de Urilion, sous 1 inculpation 
ûmcenuie volontaire. 

Voici, U arire» 1 enquête do la gendarmerie, 
do samt-Aiuaiid, de nouveaux ranaeiguc-
menti. sur celle aliaire : 

L'incendie, qui avait consumé une maison 
d'bubilalioii occupée ^ai' les époux tien-
neuse et une grande dépendant Ue la terme 
Lecocq, s'était déclaré vers l> heures du soir 
avec une telle rapidité que les secours furent 
mutiles ; on ne put que sauver un immeuble 
attenant appartenant également a Lecocq. 

Ur, les circonstances du sinistre parurent 
d'abord suspectes. Un voiain, Ueiavitfie, 
avait remarqué deux foyers distincts. Mais 
bientôt, i attitude de la femme Henneuse 
précisa les soupçons. 

Interrogée par les gendarmes, elle déclara 
d'abord qu'elle ignorait tout des causes de 
l'incendie, qu elle éprouvait un préjudice de 
4,00(1 francs, mais que, heureusement, elle 
était assurée. Maiî, chose étrange, la police 
d'assurances était dans su poche, seul pa
pier échappé aux flammes ! 

» Je l'avais déposée il y a longtemps, dil-
elle, chez mon voisin Graveline. » 

Mais celui-ci, pris à part, affirma qu'il 
n'avait jamais connu ce dépôt. 

Cest alors que, pressée de questions, la 
femme Henneuss se reconnut coupable. Elle 
raconta qu'avant causé avec les fils Emile 

1 et Louis Lecocq, ceux-ci lui proposèrent d'in-
I cendier sa maison et leur grange, pour pou

voir, avec la prime d'assurance, rebâtir. Ils 
lui auraient mêrr.-. prt mis ua poêle neuf en 
récompense. * 

Emile et Louis, avec leur oncle Dherbo-
mez, auraient alors disposé de la paille dans 
le grenier, et on enduisit celle-ci de pétrole. 

Vers 8 heures du soir, après avoir em
porte sa pouce — précaution exagérée — la 
temme était venue mettre le feu chez elle, 
pendant que Gr .ve'ine ollumait la paille de 
la grange. 

La gendarmerie procéda alors & une con
frontation. Graveline passa des aveux ; le.s 
fils Lecocq protestèrent contre les accusa
tions de la femme. Toutefois, l'oncle Dher-
bomez affirma que LrmU Lecocq était bien 
allô a la grange mercredi matin. 

Les deux incendiaires furent alors arrêtés. 
Henneuse ,qui a quitté la commune, est re
cherché 

Les défais, «lu côté do Lecooti sont éva
lués ?,5^J francs. 

véritable t f l 

Lorsque i'audienec s'ouvre, M. Oodart, pré**»] 
dent e»l assoie Ue .vi. Leciercq, luge. M« oe n»u< 1 
wereyo* est appelé pour occuper le second lau-
Wuil. Au siège du ministère puuiic se trouve M. 
Cauuron. 

Peu après, M. Boulesteix. juge, vient rempla* 
cer M» Je Lauwereyns. LÔ magistrat duit bientôt 
qiutter son lauteuil et un aiur» avocat lui suoi 

\ ion tour, M. Leclercq abandonne sou siègs 
pour Cire remplacé par M. Cuudron, auquel sua, 
cède M. Guuwels, substitut, et il en tut ainsi jus» 
qu H la lin de 1 audience I 

Seul, te grenier ne broncha pas do son p.tti 
pitre 1 

La rôle ne comporte aucun intérêt. 
LES FRAUDEURS 

Le tribunal fait tout d'abord dèliler devant lui 
quctquea liaudeurs. 

— Le 2J dmlsfiilirs. a quatre neures et demta 
du malin, u X» alu-etes. caiiiere Cocueleux, Louia 
Delay, ttt uus, jaruiiuer, àazia domicile fixe, a 
ete arrête pur les uouoiaers qui lui ouiuisquerens 
les la kilos ue caié ei les tiuo aliumeuea dont 14 
était paneur. £ mois de prison et JOU lr. a»-

— Six jours de prison et 500 tr. d'amende a 
Eomle Uoiuin, £4 aaa, uuwier agricole, ueserteuo 
du ïse dragons, habitant a ploegsteert unelgiquel, 
ot Louis Hose, 32 ans, a Warneton rbeigiquaj, 
pour fraude de a> kilo» de tanoc haohé, lu kuOa 
de tabac «n poudre et 2,MA> allumettes. Le pre» 
imer PeneUcie ue ia loi de sursis. 

— A Leers, le AJ décembre, ver& six heures du 
soir, Abel Deret, 17 ans, serrurier, demeurant a 
Paris, rue Vandaiiime, et tu^ene Moiick, Ut ans, 
journalier à tiiUy-Montigny, ont été trouves por
teurs de 16 kilos d'allumettes. 

IMa j'>urs de prison et âuO fr. d'amende. Deret 
béoéiicie de la loi de sursis. 

— La rtémois, Honoré Hemart, 42 ans, tisseur 
babiiunt à Ht :ms, rue de 1 Lquerre, 3, a importa 
eu France 16 kilos <i allumettes, le 24 décemore, 
& Waitieios. i ix jours de prison et ôou lr. d'à* 

FALSIFICATION DU LAIT 
Un cultivateur de la CuapeUe-d'ArmenUèraa, 

Oiaiics Kose, ôa ans, est poursuivi pour îaism, 
catioh Ue lait. 

Le ia septembre, le comuuasaire de pouce pré
leva des échantillons de lait a sa ferme. Les ana
lyses permirent détahlir que le lait vendu paa 
le fermier contenait 15 a 2â % d'eau. 

Pour se disculper, le marciiaod déclace qu'il 
ne s'occupait pas de la manutention du lait ; saa 
d^mesli< îies préparaient les bidons et l'un a eus 

TNEATRE DU FONTENOY 
* * * * * . en mutinée à 3 heu- Sauv 

iourd.'bui dtoa^he - ^ n ^ t m e v ^ ^ ^ ^ 

Une alîaire de violences, dont les suite* 
sont disproportionnées aux causes, s est de-

e hier, à l'intérieur de la gare saint-

ÉMOUVAIT SAUVETAGE 

Sauveur, à proxmiité des quais de débarque- i naie 
' « n i a 

Tromp*. par l'obscurité, une jeûna 
tombe dans un iosse plein d eau. — 

Attirés par les cris de son entant, 
deux hommes courageux la sau

vent d une mort certaine 
Mercredi dernier, à sept heures et demie 

du soir, M. Henri Leleu et son fils, ^ui reve-

»"~î& eX?% ^rn'AHtëiES? pièce a gr*nd I ' " h e u x marchands des quatre saisons, M 
PLOITS DLN^Tjrl

-PAKiôit.>. v ^ Victor Salingue, 33 ans, demeurant 12, rue 

u MEUjaa» suo»x BLANC EST LB 

Sucre & 6g h in 
des Parvenus. 

Il avait été victime d'un accident à Maicq-
en-Barœul, vers quatre heures du soir. 

Oecourcelle qui est employé aux tramways 
il vapeur, s glissé en semant le frein. Il est 
tombé de son véhicule et s'est blessé au ta-
ton et au tibia gauches. 

11 avait été reconduit i son domicile en 
automobile mais le docteur qui lui a donné 
à»i soins l'a fait diriger sur l'Hôpital. 

E T A T G X V T T j 
de ROUBAIX du 26 décembre 1906 

Olga Couplet, rue Chanzy, cour 
Léonie Desbunnet, rue Larmes, 

- " " " * ileasDè. boulevard 

UNS TISSERAHDE ECHAUDEE 
On a conduit, hier, A l'hôpital de la Fra- I 

fternuo. iioJ"i,-nse neyniaiin. iis^ei.th.e M - | 
meurant ûg. rue CufçrKit, qui fut brûée dans 
les conditions suivantes : 

EUe avait mie de l'eau s. chauffer pour 
taire du café. Voulant tisonner elle se baissa 
mais, avec son tison elle frappa la boulloire 
qui fut renversée. L'eau lui tomba sur la tê
te et lui fit au cou et à la figure des brûlures 
«M 1er et du 2e degré. 

TENTATIVES DE VOLS 
La nuit dernière, des tentatives do vol ont 

été commises chez Alexandre Parais, débi
tant de boissons. 1, place de la Patrie, Paul 
liebrauw^le, cabaretter, 81 bis, boulevard 
s'Armentières et chez Sophie Dapsens, mé
nager?, 6. rue Racine. 

Partout .les malfaiteurs après avoir ouvert, 
las volets qui ne fermaient qu'imparfaite
ment, ont brisé des carreaux aux fenêtres 
mais, sans doute dérangée, ils n'ont pas i>é- . 
oétré dans les maisons. 

i i 

Lundi 38, Pdéclame aux Galeries Lilloises -
EAU dâ Coloane extra, parfum concentré, f>5 
degrés, val. 8.00, vendue 4.50 le litre. 

VOL SUR UN CAMION 
U était environ 5 heures du soir, Jules Van-

tjenberghe. garçon brasseur, au service de 
Pollet et Lefrançois, se trouvant boalevard 
fcieaurepaire, dut abandonner son camion 
J.tour déposer un tonneau chez BlancnoL 

A son retour, cinq minutes après, il cons
tata qu'on îui avait enlevé une pompe A biè
re en cuivre qoi se trouvait sur son ca
mion 

Il a porté plainte au commissariat du ôe 
arrondissement. 

cour Lerielie, 8. — f 
de Cambrai. — Alice i>ui»i, ^ . , . . . . 
brai. — Noël Naessens, rue de la balance, cour I 
Fculon, 2. — Jeanne Lhouck i-ue de Hocroy, mai- I 
sons Uuillaume-Letebvre, 1. — IVené Decock, rue 
du i^artigny. ti. — Anne Servent, rue de Lanoor, 
65. — Théodore Dujardyn, rue de la balance, 20. 
— Français Impens, avenue Ju!kn-I*ay»c!ie. — 
Henri boulanger, rue du Pile, cour Duiiamel, G 

Publications de mariâtes. — Entre : Florentin 
Cartigny, cimentier, s. Calais, et Marie Declerck, 

Pl,,*«s Vak;t. brodeur 

Maluart et Paul Crohim, 38 ans, habitant rue 
de toul 34, se disputaient vers une heure de 
raprè-s-midi, au sujet de la livraison doran-
ues quils devaient c'.ocun emporter. Lun 
d'eux, parait-!l. avait osé choisir parmi les 
fruits aux couleurs d'or et voulait enlever 

^Des gros mots furent d'abord échangés, 
puis on se bouscula avec une certaine ani
mation. A un certain moment, Crohim réu-

| nissant toute sa vigueur, saisit à bras te 
corps son camarade Salingue, qui perdant 

journalière, à Calais 
Mouvaux "' i , , J l 

. j e du F 
ployé de 1 

s'nande Deaspe, m » » " ' - , >-«' p- «— — - - — 
Dubar, boulevard de cam- )'équiUbr»> roula sur la chaussée mais si ma 
- — <„ i . Haianee. cour | heureusement que dans sa chute, U se frac 

tura la cheville droite. 
Relevé aussitôt, le 1 lessé après avoir reçn 

les soins d'un docteur requis, fut transporté 
avec l'aide de la voiture d'ambulance à l'hô
pital Saint-Sauveur, ou on l'a admis d'ur
gence. 

Cette affaire très nallieurvuse, n'aura pas 
de suites judiciaires, le blessé ayant déclaré 
ne pas vouloir porter plainte. 

1 calais. — Ernest Valet, brode 
_ _ et Aujiustine tleddebaut, plqûrière, 
rue du Frcsnoy, 30. — Arthur Vancenoo, em
ployé de commerce, rue Chanzy, 15, et Clémence 
Isaac, piqûrière, rue Lacroix, 147. — Ju!<s Poul-
lel, sans profession, rue de Mouvaux, 10, et Elis» 

SS. Le feu rue de hhilade'nriie 
lel, sans prtu«»ivi,, .« 
Leroux, sans profession, rue Saint-Vnloine, 8. 

Décès. — Charlotte Legrand, h" afis. ménager 
rue de Ucnain, 136. — lierre Segard. 59 ans. tin. 

ttoyé de commerce, rue de Valmy, 77. — Gustave, 
epoutre, 4S ans, tisserand, avenue Julien-LaKa-

che. — Caroline Cnudde, 39 ans, ménagère, rue 
Metssonnier. 15. — Augusline Cornille, 91 ans, 
sans profession, rue de Beaumont, 1S. 

. ^ 1 1 

J e no Aune qme la KXL 

WATTRELOS 
ETAT av'IL DE WATTRELOS du Î6 décem

bre. — Aioissonce». — Jules Potleau, Hetit-Tour-
nai. — Irène Halleumieux, rue d Audenarde. — 
Georges Decuypère, rue des Champs. 

•*- —-i-»»» — F.ntre : Louis Puwicalions de mariages. — ^. . _ 
iinovei'becque. voyageur de commerce, et Hé

lène Byttebier, piqûrière. — Alfred Crommelinck, 
apprèteur, et Eugénie Vervaet, tlsserande. — Vic-

•• 1 otphvre. emnloyé de commerce, et Irma Le-

Vanoverbecque. 
lône 
appt . . . 
tor Lefebvre, employé w w>».»~—, 
îebvre, sans profession. — Jules Deaele, employé 

i tramways, et Angèle DerudcVw, déviocuse. 
Félix Vandersari-en dèbourreur, el Gabrielle 

Meullemeester, jou..—..-.^. 
apprèteur. et Clémence Dewolf, servante. -

TOMBE A LA RENVERSE 
julien Eggermont. âgé de 2a ans, manœu

vre de maçon, demeurant A Wattrelos. rue 
:1e Tourcoing, était employé à la construc
tion Denis, rue Rouget de l'Iale. Vers 3 heu
res, comme il arrangeait de3 briques sur une 
voiture, il est tombé sur le doe et s'est tait 
l e fortes contusions dans la région lombaire. 

OBSEQUES CIVILES 
Wous apprenons Irr-mort de Caroline Cnud-

ie, femme d'Aimé Morel .arieien conseiller 
municipal, décédée le 25 décembre 1908, dans 
an 39c année. 

s f t s oh:;è n">s puromenl civile^ auront lieu 
aujourd'hui dimanche-, 27 décembre. A 2 heu
res et derrii-: Assemblé." à la maison mor-
laaiw. 15. DOS Meissonnler. 

— Félix Yandersarren, dèbourreur, el c-aonene 
Uoiillemeester, journalière. — François Belon, 

sur, et" Clémence Dewolf, servante. — 
Henri Leby, plâtrier, et Virginie Fastenackels, 
ménagère. 

, Mariage. — Eugène Maltilalre, tourneur en ter, 
( et Céline Prévost, doubleuse. 

Décès. — Juliette Vandermeersch, 68 ans. mé
nagère, rue de l'Hôpital. 5. — Henri Renard, 8* 
ans, sans prolcssion, rue Saint-Joseph. 

WASQUEHAL 
Samedi matin, à 4 heures, M. Deia-

Les flammes détruisirent hier, un millier 
de francs de literies -

Un commencement d'incendie qui sans la 
proptitude des secours aurait pu occasion
ner d importants dégâts, s est déclaré chez 
M. Fortuné Loock,cabaretier,28.rue Philadel 
phie. » 

Il était sept heures un quart environ, lors
qu'un voisin du cabaretier apercevant une 
lueur très vive dans une chambre située a 
i'étage s'en fut prévenir M. Loock, qui en 
hâte, monta peur connaître la cause de cette 
étrange lumière. 

En arrivant dans l'escalier, le cabaretier 
fut pris & la gorge par une fumée acre, qui 
sortait en tourbillons de la chambre à cou-

1 cher de ses enfants. 
Tandis qu'avec l'aide de plusieurs voisins, 

1 M. Loock, jetait des eaux d'eau sur les lits 
en face de ses enfants, on prévenait les pom 
piers du poste de ". .ves, qui accoururent , 
avec un dévidoir. 

Des torrents d'eau ,' ^ent déversés sur les 
literies enflammées, et, au bout d'une demi-
heure de travail, les pompiers étaient maî
tres du feu-

Les dégâts consistant en les literies de 
deux lits ou couchent les entants et une 
garde-robe que les flammes léchèrent, s'élè
vent à un millier de francs. Le cabaretier est 
heureusement assuré. 

La cause du feu, selon les diras dp M. 
Loock serait due a un vice de construction 
de la cheminée. 

Personne, en effet, ne s'était rendu dans 
cette chambre avec une lumière et il n'y a 

nt de S'ervicq et entraient & Comines, 
entendaient sur la route des cris déchirants. 

Ils se dirigèrent en toute hAte vers l'en
droit d où ils semblaient provenir et virent 
un enfant de six ans qui se tenait, tout en 
larmes, au bord d'un fossé plein d'eau. 

— Maman qui se noie ! criait-il. 
Et sétant approchés complètement, les 

deux passants virent, en efteL la mère du 
petit qui se débattait dans l'eau trouble. 

11 était temps. Déjà la pauvre femme ne 
luttait plus que faiblement et le moment 
était proche où elle allait être engloutie de
vant son enfant terrifié. Sans hésiter. M. Le-
leu et son fils se mirent à l'eau et parvinrent 
non sans peine à ramener la malheureuse 
sur la rive. 

Ils lx transportèrent ensuite chez M. Le-
leu, marchant, de sable, et lui prodiguèrent 
les soins que nécessitait son état. On lui mit 
des vêtements secs et on la rechauffa près 
d'un bon feu. 

Peu à peu, sous l'influence de la chaleur, 
la jeune femme qui se nomme Flore Vivez, 
épouse Lherminet âgée de 38 ans, revint a 
elle, et embrassa longuement, son enfant, qui 
ne cessait de sangloter. 

Elle raconta que c'est trompée psr l obscu
rité qu'elle tomba dans le fossé. Fort heu
reusement, elle eût la présence d'esprit de 
lâcher son entant, qu'elle tenait par la main, 
sans quoi tous deux se seraient Infaillible
ment noyés. 

Après avoir chaleureusement remercié les 
dévoués citoyens dont la courageuse inter
vention l'avait sauvée d'une mort affreuse, 
Mme Lherminet put enfin regagner sa de
meure, où l'attendait son mari inquiet, qui 
ne se doutait pas du drame qui venait de se 
passer. 

RA1SMES 

Un octogénaire mort de froid 
Un vieillard de 81 ans, Dubrunquet, était ail* 

jeudi, chez ses petits enlarit-s, les époux Pro
seau. 

La soirée terroiiiée, il revint chez sa îllle, près 
du UèpCt des Tramways. 

Comme il s'était rendu aux lieux d'aisance et 
qu il tardait a revenir, le gendre, daignant, un 
accident, alla voir. 

Le vieillard était mort d'une congestion, sans 
doute occasionnée par le froid. 

MABLY 
GRAVE ACCIDENT D USINE 

A l',bt«.bUiM»erner,t <ia» w a g o n » - l l i s , Plcm-
rhard Alfred, 30 ans, travaillait au marteau-
pilon. 

Par suite de circonstances encore inexpli
quées, il eut une main prise sous le marteau 
et littéralement écrasée. 

Le malheureux, qui hurlait de souffrance, 
fut dégagé et conduit à l'infirmerie. Le mé-
•iecin déclara, l'amputation indispensable. 

Plouchard est marié et a trois jeunes en
tants. 

L E BON F U M E U R 

NE VEUT PLUS FUMER 
d'autre Papier i Cigarettes 

• £ ^ * r Q U E L E 

. *Q' 
j GOMME ^ S f ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

NON COKiïE ^ 
et BOUT LUSTRÉ 

£ « Zîcr-SAg se vend exclasiveotatt 
doiu les dibiis de fabac 

FliÇsEliM. EH6E7..-IC PSBT8gT! 

V«Jt-. — o u u i w . . . . -
haye Victor âgé de 28 ans, domestique de lernie I T ,̂"„v̂ .L"„, ,*„=. ,,„ •„..„„ 
<-*L u Hatlufn. cultivateur au hameau du Mo- «gaiement pas do loyer. 

A.\x P e r q u e t viart descendait de sa - . . - . , -
aux étables. U laissait dans sa chambie un autre 
domestique, Jules Vandenbroclen, âgé de 28 ans. 
Celui-;i profitant de l'absence de son camarade, 
lu: en'evn tous ses vète;nents, une paire de bot
tines, une valise, et disparut. 

Le montant du vol est évalué à 60 francs. 
La gendarmerie est desc rxlue dans l'après-

midi pour ouvrir une enquête. 
RENTES DES TRAVAILLEURS. — A la gare 

de Ooix-Wnsuuehal, lernout Auguste, £ ans, 
manœuvre, s'est fait dos contusions su petit 
doigt de la main gauche en bwvnaat M porte d'un 

1 fourgon. 
| in lepos de 3 a 6 jours tu] s eu prescrit. 

ETAT-CIVIl. DE WASQUEHAL. —Xaisjanoit. 
— Lepers Antoinette, me Lamartine. — iieje-

1 cluse Marie, rue JeanB&rL — 

Les cabinets d'instruction no chôment 
auère en ce moment pour liquider avant la 
lin de 1 année quantité d'affaires en suspens. 

LE SATYRE DE FI.ERS. — M. Houeix 
renvoie devant le tribunal correctionnel Van-
de Kerkove, ce lubrique individu qui, le 15 
décembre à Fiers renversa dans un che
min Mme L. L . . , une jeune femme dont il 
tenta i'abuser. 

L'AMOUR VOLEUR. — Le même magis
trat a clos également l'instruction concer-

"Vetl e noi enr» o» 
LES CA!VÏlïïriOLEl}I\S 
t e s auteurs des deux récents cambrtolaaes 

sont arrêtés pour d'autres metans 
a Lille 

Ainsi qu'on l'a vu oans t ^ j F ^ S Z 
lilloise, deux cambrioleurs ont «^ •*? ! •? 
pour avoir, en plein jour, dévalise un appar
tement rue Nationale. vior^oi 

Le nom de 1 un des filous. Picard Marcel, 
20 ans, et son signalement, éveilla l uueu-
tion de M. Pi*lowsiii, commissaire oe Pv"^-
En eùet, l'enquête a laquelle, on avait Pro
cédé au lendemain du cambriolage do criez 
Mlle Lenoir avait fait connaître: u.u un sieur 
Picard avait, la nuit du sS au U déoemore, 
logé au » Boeui-Gras .., rue de Hesques, avec 
un autre individu, inscrit sous le nom oe 
Laureysans Renaud, 20 ans, peintre, d A- I 
miens. J.H».„-P I 

A (i heures du soir, soit un quart d heure 
après que la ixinne avait surpris les oeux 
malfaiteurs, Picard revenait précipitamment j 
ii l'auberue, réclamait son paiuet et celui oe 
,.011 compagnon, disant qufil partait travau-
ler à Marty. ., 

La femme de ménage du « Bceuf-uros , 1 
la femme Caplin, se souvmt, de p us, que 
les deux mèrnea hommes avaient logé, un 
mois avant — et le registre en fit foi — et 
qu ils étaient partis de la même étrtnge la-
Ç<?ect se passait les 17 et 18 novembre. 

?AS-ï%ÇALAÎ  
UEVIN 

DRAME DE FAMILLE 
Un jeune homme de 18 ans trappe son père 

à coups de tisonnier et met a coups de 
hache tout le mobilier en pièces 

Les gendarmes de Liévin ont conduit hier 
à la prison d» Béthune un mauvais drols, 
Jean Guilluy, âgé de 18 ans Tui leur a rtê 
remis par M. Leiebvre. commissaire de poli
ce. 

Le jour de Noël, Jean Guilluy entrait au 
domicile paternel, 10, rue Gramme, verj :t 
heures de 1 après-midi' ,en état d'ivresse, et 
se mit à. frapper brutalement son père. Dedx 
voisines, Mmes Playe et Bigand, ayant vou
lu venir au secours du pauvre vieux, furent 
également malmenées et durent prendre la 
fuite pour échapper à la fureur du foresné. 

M. Guilluy père dut également s'enfuir 
pour échapper aux coups de son fils. Ce der
nier, une fois seul dans la maison, porta sa 
colère contre le mobilier qu'il mit en pièces a 
coups de hache, causant pour plus de 400 <r. 
de dégâts. 

Jean Guilluy fut arrêté par la police peu 
de temps après cette scène. Il avait fait on 
paquet de ses vêtements et se disposait h 
aller prendre le train pour sa réfugier en 
Belgique. 

La veille, ce mauvais fils avait frappé vio
lemment son père A coups de tisonnier à 
la tête, lui faisant des blessures assez gra
ves. 

GRAVE ACCIDENT DE MINE 
Un chef de coiipe de la fosse numéro 3 de 

Liévin, M. Fourme a été victime hier à midi 
d'un grave accident. U se trouvait dan» in 

• treuil lorsqu'une berline chargée, dévalant à 
j toute vitesse, vint le heurter et le renver^r. 
I Relevé avec une jambe fracturée en Dlu-
I sieurs endroits. Fournier fut remonté au 

jour et. vu la gravité de «on état. trnn-r>ortê 
à l'hôpital de Leus où on l'a admis d'urgence. 

HARNES 

S moins qu'un de ses aides n'ait volonti 
mis ue leau dans les bidons de lait. 

Les explications de Huse ne sont pas admise» 
par le Uiiiuiiai. Le président lui fait remarques 
eue s U accuse ses domestiques de négugence, 
lui en a profité 1 

Apre» plaidoirie de M« de Lauwereyns, Rose 
est condamne en 6 jours de prison, avec sursis, 
JOLI fr. d amende et quatre insertions dans iea 
journaux de LiuVe, dont le iteveil. 

ABL6 DE COfvFIA-NCE. — Se donnant comme) 
remisier, tëriwst Souveine, habitant a Lamuer-
aart, avait pu se laine remettre *30 francs pan 
M. B..., de Lufmne, pour l'achat de qualre acuona 
de r Anira. 

Elles valent actuellement (ces faits se passent 
en mars; 12U trarxs, et avant un mois seront 
montées à 200 francs. Creyant donc faire un* 
belle opération, M. B... remit l'argent au soi-di
sant remisier. Depuis, malgré ses instantes re» 
clamatiûns, le trop .crédule client attend tess» 
iour» • • • actions. *• 

A l'appel de l'affaire, le président avise le tri
bunal qu'il vient de recevoir un télégramme par 
lequel S^uveice regrette de ne pouvoir se prer»n» 
ter, car il est malade 1 

Ce télégramme laisse les juges sceptiques et 
Scuveine est condamné en un an et un jour da 
pris. >n et 2j Iranes d amende. 

LE BRUTAL CHALr"FELK. — Le 16 août de*, 
nier, Honoré Verbauwède, is ans, ciiauiieur, ha
bitant t Hauderbecq (Belgique), étant ivre, rossai 
U importance le cai>ttfY4ier Denève, rue des Pos
tes * Lille. 15 mois de prison par défaut. 

UN GAMIN QLl PROMET. — Alfred Duquenna, 
1* ans, apprèteur S Roubaix, malgré son jeûna 
âge, a déjà toutes les astuces d'un Cartoucaa 
moderne. 

Voulez-vous connaître quelques-uns de ses ex-s 
ploits 

Se présentant chez un bijoutier pour acheter, 
une caisse vide, il proiite de 1 inattention du bi
joutier puur s'emparer d'une montre. Le bijou 
en poche, il file jusque chez un particulier, dit 
S la lemme qui le reçoit être envoyé par ans 
patron ie bijoutier, puur livrer une montre rnaa 
le fils de cette diuue a achetée. Gravement ik 
remet la ntontre, eoipocne l'argent et relile. 

Dcvani un estaminet, U voit stationner la voi
ture d'un èpicàer qui lait ses livraisons. Le soirv 
il va chex ce commerçant, se dit envoyé par 
le cabarc-tier et se /ait remet trie sucre, caié, etc. 

Entrant chez un maruiand de parapluies, il 
dislingue sur l'un deux le nom de son proprié
taire auquel on doit le rendre après une répa
ration. \ île il court chez ce dernier et annonce 
que la reparution coûtera tant 1 U reviens C M 
le marchand de parapluies, et disant être en
voyé par M. X..., réclamer le parapluie ! On pas
sera payer, dll-it. En possession ou rulard. Du-
quenne le poite S M. X , qui remet le prix de la 
réparation... * 

Qu'en dites-vous T 
Grâce à son jeune âge il bénéficie de l'indul

gence du tribunal qui t'acquitte comme ayant 
&W sans discernement. 

C'est é-a.. les parents du jeune Alfred feront 
b'c-n de le su: \ailler 1 

ArT'AlHEi Ul\ EPSES. — Par défaut, 2 moi* 
de prison a Maicq JBasticn, 24 ans, pour vol d una> 
montre en argent à M. Dusoled, bijoutier a L* 
BaMaa. 

— Emile Cloqué, 31 ans, à Carvin, a chajeA 
sans ptrïuis. lûô fr. d'a/nende. 

— A Haliuin. Jean Decvinmnck, Ï5 ans, a Jet* 
à terre la jeune Oermaine Uesmette. 16 ans. • 
fours de pnson, avec sursis, pour ces violenoes. 

— .Soixante amendes de 5 fr. avec sures, a 
M. Oswatd l>eclercq, temiui-ier, qui, en octobre. 
a. fait travailler 00 ouvrieis pendant plus de dix. 
heures. 
' — Vi 'tor Degore, 18 ans, à Capin^hem, a trap
pe a o.upS de pied le cabaietier Auguste Pauls». 

M» de LauA-eieyixs rétlame pour lui 1 indul
gence du tribunal. » jours de prison, avec sursis. 
et 10 fr. d'amende. 

n^tTr^mervTcTor.Vet , scrupuleux amant c £ 3 £ et «ctu-ne^rrtgrr^tto. 

^uTdéroba A Mlle D.... lingère, rue des Guin- i c. exploits idenUques, A UUa. 

MAISNIL-LEZ-RUITZ 

AGRESSION SANGLANTE 
Entendant Irapper ff sa porte, vers 10 heures 

du soir, Emile Larde, mineur, demeurant rue de 
Barlin, alla ouvrir. 

A pein^ sur le seuil, trois individus l'ont as
sailli et rcué de coups. 

1 L'un des airres^curs porta même deux coups 
I de couteau dans le dos a Larde, lui occasionnant 

attende. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ m ^ m ^ m ^ 
Henri Degruote, 36 ans, et Gustave Piers, 

24 ans, le 18 septembre, à Tourr-oing, se sont racs-
proquement ddniinislrés quelques « gnons •. A 
cliacun zô fr. d'amende. 

— Condamné le 8 mars à 3 mois de prisottv 
peur abus de confiance. Joies Dhalluin a formé 
opposition. Confirmé. 

— iloorges D..., le 7 novembre, à la gare St-
Sauveur, a été surpris par l'homme d'équipe Lu-
te 1 au moment où il fouillait dans un ballot da 
tabac. In mois de prison. 

— Henri Dassonville, 33 ans, a tait oppositioa 
t un jugement le condamnant en 3 mois et t 
jour de prison. Cet indiVau s'était rendu ches 
Mme Mespierre, marchand.- de tissus S Roubaix. 
avec Merlin. 76 ans, vieux brave mudaiUé de Cri
mée et d Italie. Ce dernier ayant acheté une cer
taine quantité d'étoffes, DassonnoviJle, pendant 
une courte ansence, de son compagnon, se fia 
remettre pur la marchande un papier rnenlioa-
nunl l<; po'ds et le chiffre de la livraison, ave« 
son nom. 

Rentres avt*. Merlin chez celui<i, il put s'en»» 
parer d un ballot qu'il alla revendre. 

L'ancien combattant de Crimée, qui déposa 
comme témom. dit au tribunal ; « Envoyez-mot 
ça dans une «orét vierge ! » Le tribunal se coû
tent' de confirmer la première condamnatio*, 

— Marcel Deoonninck, 15 ans, a dérobé trois 
paires- de chaussures h l'étalage de M. Couteaux, 
cordonnier, rue de Paris. 

Le considérant comme ayant agi sans discer
nement, le Iribunal l'acquitte et le remet 4 sel 
parents 

— Profitant du sommeil de son camarade M» 
TV&u, lean Héquet, 19 ans, lui a dérobé 35 franc» 
qd'il a depuis rembourses. Un mois de priso» 
avec la loi de sursft. 

— Po'ir infraction a un arrêté dexpulsio^ 
8 jours de pris- n à Théophile Jonckèrw. 34 ans. 

— Quinze ioors de orison a Louis MorUnalMV. 
\ iu ans. pour mendicita. 


